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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 23/08/2018         5 414,50
DOW JONES 23/08/2018      25 794,28

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1616                 1USD = 564,701 1 USD 582,324                                                        
1,5126                 1CAD = 433,662       1 CAD                462,122    

128,0800                 1JPY  = 5,121 100 JPY 540,901
0,8993                 1GBP = 729,425 1 GBP 778,087
1,1401                 1CHF = 575,350 100 CHF 61 312,09
16,5803                 1ZAR = 39,562 100 ZAR 4 188,23
10,9473                 1MAD =                           59,920 1 MAD                   63,28
7,9470                 1CNY = 82,541 1CNY 85,02

116,7200                 1KES = 5,620 1KES 5,79
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
23 Août 2018: 74,15

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 23/08/2018

LE président de la Banquede développement desEtats de l’Afrique centrale(BDEAC), Fortunato OfaMbo Nchama, s’est entre-tenu, le 20 août dernier àLibreville, avec le ministrede l’Economie, Jean-MarieOgandaga.Au cours de cet échange,les deux personnalités ontpassé en revue la coopéra-tion entre la BDEAC etl’Etat gabonais, notam-ment en ce qui concerne lefinancement des projetsprésentés par le gouverne-ment gabonais. Il s’agit, entre autres, de laroute PK5-PK12, en coursde réalisation, et des tra-vaux du site de logementsde Bikélé.« La BDEAC finance le pro-

jet des bassins versants du
côté de Bikélé à hauteur de
40 milliards de FCFA. Au-
jourd’hui, le taux de décais-
sement de ce projet est déjà
à 80,7 %. Donc, nous met-
tons effectivement à dispo-
sition les ressources
nécessaires pour que ce
projet puisse avancer. Nous

finançons aussi d’autres
travaux importants tels que
la construction de la route
PK5 –PK12 pour laquelle, il
y a quelques semaines, nous
venons encore de décaisser
environ 15 milliards pour
que ce projet puisse avancer», a expliqué Fortunato OfaMbo Nchama.

Cette rencontre a égale-ment permis au présidentde la BDEAC d’évoquer lesréformes engagées pour lamodernisation de l’institu-tion financière sous-régio-nale.« Notre institution de déve-
loppement a fonctionné de-
puis longtemps dos au mur

et cela s’est reflété au ni-
veau de ses performances li-
mitées. Nous devons faire en
sorte que notre institution
soit à la hauteur des institu-
tions semblables un peu
partout dans le monde.
C’est pourquoi, nous
sommes en train de mener
un grand chantier de ré-

forme », a-t-il ajouté.Jean-Marie Ogandaga asalué ces réformes enga-gées par la BDEAC pouraméliorer sa crédibilité.« Le Gabon participe pleine-
ment à la réforme de la
BDEAC. Si la BDEAC se
porte bien, le Gabon verra
tous ses projets proposés fi-
nancés. C’est pourquoi, les
réformes doivent aboutir
très rapidement pour que la
banque revienne très visible
au niveau international et
reste crédible au niveau non
seulement de la sous-ré-
gion, mais aussi au niveau
africain », a confié le mem-bre du gouvernement.Dans sa stratégie 2017-2022, la BDEAC met un ac-cent particulier sur lefinancement de l’agricul-ture et la diversificationdes économies pour mieuxamortir les chocs de lacrise.

La BDEAC fait le point avec le gouvernement
Projets de développement

AEE
Libreville/Gabon

Les deux parties réunies pour une séance de travail.
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Le ministre de l'Economie et le 
président de la BDEAC.
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EN attendant une commu-nication officielle du gou-vernement (qui tarde àvenir), toutes les hypo-thèses concernant la dispa-rition, le 14 août dernier,au large de nos côtes, d'untanker battant pavillon pa-naméen et transportant 17marins géorgiens sontmises sur la table.Plusieurs média étrangers

"alimentés" par dessources diverses évoquentdéjà la possibilité d'un actede piraterie maritime. Eneffet, selon le Bureau mari-time international, le Golfede Guinée est devenu, de-puis des années, un épicen-tre de la pirateriemaritime. « Nous avons
reçu un message de dé-
tresse. Le Pantelena a coupé
le système de balise qui
émet sa position. La pre-
mière chose que font les pi-
rates quand ils abordent un
bateau, c’est couper cette

balise », a souligné unesource militaire régionale citée par l'AFP.« Nous avons reçu un mes-

sage de détresse sur la radio
et nous avons alerté la ma-
rine gabonaise », a indiquésous couvert de l’anony-mat un membre de l’équi-page d’un navire naviguantentre Libreville et Port-Gentil, rapporte l'agencede presse internationale.Un membre de la marinegabonaise reconnaît poursa part, « nous avons reçu
une alerte de la part d’un
navire assurant la liaison
avec Port-Gentil concernant
le Pantelena, mais nous
n’avons pas eu assez d’in-

formations pour une inter-
vention » tout en précisantque « la sécurité maritime a
été renforcée au niveau de
Port-Gentil ».Selon l'AFP, la marine deSao Tome et Principe aégalement lancé des re-cherches depuis la dispari-tion du tanker à l’aide d’unpatrouilleur composé de30 membres d’équipageportugais et santoméens, aindiqué le commandantdes garde-côtes, Joao Idalé-cio.

La piste des pirates ?
Disparition d'un tanker au large du Gabon

MSM
Libreville/Gabon

Le tanker disparu au large de nos côtes.

Ph
o
to

 :
 D

.R

LE secrétaire exécutif dela Commission écono-mique du bétail, de laviande et des ressourceshalieutiques (CEBEVI-RHA), Pedro BayemeBayeme Ayingono, aremis, dernièrement, auministre de l'Agricultureet de l’Élevage, Biendi Ma-ganga Moussavou, des kitsde diagnostics pour la sur-veillance sérologique de laPeste des petits ruminants

(PPR).  Ce don s’inscritdans le cadre du planmondial d’éradication etde contrôle de la PPR, im-plémenté dans notre payspar la CEBEVIRHA avec leconcours de la FAO, a sou-ligné le secrétaire exécutifde la Commission, pourqui le Gabon fait partiedes pays touchés par cettemaladie ravageuse, avecdes taux de mortalité dubétail pouvant allerjusqu’à 80 % du cheptel.Selon lui, ces kits permet-tront donc de détecter laprésence de l’agent res- ponsable de cette maladieà travers le territoire na- tional, de le cartographieret de mener une veille sa-

nitaire.   Le ministre del'Agriculture s'est, de soncôté, réjoui de cette initia-tive qui concourt à l’ac-compagnement del’implémentation de lastratégie d'élevage auGabon. En effet, a indiquéBiendi Maganga Moussa-vou, "le Gabon ambitionne
de réduire ses importa-
tions par la structuration
de toutes les filières du sec-
teur élevage (caprines,
ovines, porcines, avicoles,
etc.). Les maladies telles
que la PPR représentent
donc un frein au dévelop-

pement agricole de notre
pays".  La CEBEVIRHA asaisi cette opportunitépour saluer le gouverne-ment gabonais en matièrede structuration des fi-lières stratégiques et s’estdite prête à l'accompa-gner dans la recherche definancement et de res-sources pour le dévelop-pement de ces filièresstratégiques, qui sont enparfaite corrélation avecles axes stratégiques duplan 2015-2025 de l’orga-nisme inter-communau-taire.

Des kits pour prévenir des maladies du bétail
Sécurité alimentaire 

AEE
�Libreville/Gabon

Le ministre de l'agriculture et de l'élévage, Biendi
Maganga Moussavou, réceptionnant le kit 

de diagnostic PPR.
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